
La Rosalière à La Réjaillère  La Fouillouse  

 
 

La propriété ceinte de murs comporte un vaste parc de 15 ha à l’origine. Une ferme, située 
de l’autre côté de la route, lui est associée. 
 
La propriété a appartenu à la famille Durand dès le milieu du XIXème siècle et jusqu’en 1912.  
Jean Durand a  acquis en 1842 cette propriété, qui comprenait aussi 7 ha, à Martin Boulin 
négociant à Saint-Etienne.  
Pierre Durand, négociant à Saint-Etienne,  lui a succédé en 1872, puis sa veuve née 
Chapelon. 
En 1957, elle est passée à JC Beausoleil,  époux Durand, industriel, puis à ses enfants. 
 
 

 

 
 
 

La maison, développée sur trois niveaux, en forme de parallélépipède, est de facture très 
simple. 
En revanche sont dignes d’intérêt : 

- le parc très arboré et composé, même s’il a un peu perdu de sa superbe 
- les communs qui sont très anciens : disposés en bordure de la route, ils se présentent 

sous la forme d’un petit bâtiment en briques organisé avec une symétrie recherchée, 
perpendiculaire à la maison de maître. L’édifice est surmonté d’un clocheton à cloche 
et d’une croix bretonne qui sont anciens. Il abritait des logements des employés, une 
écurie et une forge. 

 



 
 

 
 
Au fond du parc, un beau bâtiment en brique est adossé au mur de clôture. Il abritait une 
orangerie et une magnanerie, car on a élevé ici des vers à soie. Cette partie de la propriété 
comprenant l’orangerie a été vendue et le bâtiment a fait l’objet d’une belle restauration. 


